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Pourquoi choisir Opéra Côté Chœur ?

Opéra Côté Chœur propose des opéras avec chœur et orchestre

(petite ou moyenne formation), dans une scénographie et des

costumes de qualité, au service d’une mise en scène exi-

geante.

Nos productions s’adaptent aux dimensions des théâtres. 

Elles sont compétitives d'un point de vue économique, tout en

conservant des normes de qualité élevées. Le prix de cession

varie suivant les spectacles entre 4 000€ et 20 000€.

Notre compagnie est installée en Ile-de-France. Cela permet

aux théâtres situés dans cette région, d’éviter les frais de

voyage et de séjour des artistes et techniciens du spectacle.

Nous employons essentiellement des artistes et des musiciens

français.

Opéra Côté Chœur
Qu’il s’agisse de chanteurs ou de musiciens

issus du Conservatoire National Supérieur

de Musique et de Danse de Paris ou de

différents corps de métiers, formés dans

des écoles nationales supérieures liées

aux arts et techniques du théâtre.

Opéra Côté Chœur a aujourd’hui 15

ans d’existence. 

Qui sommes-nous ?

Opéra Côté Chœur est une compagnie

lyrique qui produit et diffuse, en Ile-de-

France et au-delà, des opéras à des

prix abordables pour les municipalités,

afin d’aller à la rencontre de publics

nouveaux. 

Opéra Côté Chœur, affilié à la Ligue

de l’Enseignement, développe, parallè-

lement à ses créations, des actions artistiques

et culturelles auprès du jeune public, le

plus souvent dans des quartiers défavorisés.

La compagnie propose une approche

sensible et vivante de cet art,

en s’adressant aux facultés créa-

trices et sensorielles des élèves,

en leur permettant de s’initier

au chant, à la danse et aux

métiers du spectacle.

Par ailleurs, nous avons la

volonté d’engager, à chaque

fois qu’il est possible, dans nos

productions, de jeunes profes-

sionnels diplômés, afin de favoriser

leur insertion professionnelle.

Norma, 2019

Orfeo ed Euridice, 2018
Photo Ben Loy

Répétition à Orly d’un spectacle avec des CP,

CM1 et 6ème, autour de Didon et Enée,  2023

Photo Léon Prost



La vie parisienne

Direction musicale

Jérôme Boudin-Clauzel

Mise en scène

Adrien Jourdain

assisté de Raphaëlle Saint-André

Chef de chœur : Antoine Terny

Décor : Isabelle Huchet

Costumes : Claire Belloc

Chorégraphie : Delphine Huchet

Opéra en quatre actes de 

Jacques Offenbach

Livret d’Henri Meilhac et 

Ludovic Halévy

Créé au théâtre du Palais-Royal 

le 31 octobre 1866

Le sujet

Bobinet et Raoul de Garde-

feu, jeunes dandys désœuvrés se

désolent de la perte de Metella,

une demi-mondaine dont ils sont

tous les deux amoureux. Pour se

venger de sa trahison, l’un d’eux,

Raoul de Gardefeu se fait passer

pour un employé du Grand-Hôtel

afin d’accueillir et de guider dans

Paris, le baron et la baronne de

Gondremarck, des aristocrates sué-

dois venus profiter des plaisirs de la

vie parisienne. Gardefeu, qui se

verrait bien oublier Métella dans les

bras de la baronne, héberge le cou-

ple chez lui, et organise un dîner où

ses domestiques jouent des person-

nages de haut rang…

La Vie Parisienne est une œuvre tré-

pidante et pétillante comme le

champagne. Elle glorifie la fête, et

peint une satire impitoyable de la

société parisienne de la fin du Se-

cond Empire. La musique se teinte

parfois de nostalgie, mais c’est pour

mieux rebondir, à travers une mo-

saïque d’airs encore familiers. 

La mise en scène

Mon intention est de souligner, de

célébrer (et de moquer avec tendresse) l’in-

croyable capacité des Parisiens à rester im-

perturbablement parisiens  et à cultiver leur

art de vivre qui transcende les époques. Par

vents et marées, en temps de guerre ou de

crises, ces personnages conservent leur es-

prit, leur charme et leur désinvolture carac-

téristiques. 

J’ai donc décidé de placer chacun

des quatre actes de l’œuvre dans une pé-

riode historique différente. Le premier acte

se déroulera pendant la première guerre

mondiale, le deuxième sous l’occupation, le

troisième commencera avec l’allocution du

président Macron et son désormais célèbre :

« Nous sommes en guerre » et le dernier

acte dans une époque postapocalyptique.

J'ai dans l'idée d'utiliser le

contraste entre la légèreté de l'œuvre

d'Offenbach et les situations terribles qui se

déroulent derrière les fenêtres du décor

pour souligner notre capacité à faire l'au-

truche. J'ai d'ailleurs en projet d'avoir une

autruche empaillée qui traverse les

époques et dont la tête s'enfonce un peu

plus dans le sol à chaque acte. 

Moi-même parisien, je pourrai m’amuser de

notre capacité à ignorer les crises que nous

traversons afin de transformer chaque ins-

tant en une célébration de la vie.

Adrien Jourdain

Distribution en cours

Orchestre

Les Miroirs

Chœurs

Vox Opéra



L’Elixir d’amour

Direction musicale

Antoine Terny

Mise en scène

Adrien Jourdain

assisté de Raphaëlle Saint-André

Chef de chœur : Antoine Terny

Décor : Claire Belloc

Costumes : Isabelle Pasquier

Chorégraphie : Delphine Huchet

Opéra de Gaëtano Donizetti

Livret en italien de Félice Romane 

Version originale sous-titrée

Créé le 12 mai 1832 à Milan

Le sujet

Amoureux transi de la riche

et capricieuse fermière Adina, le

jeune Nemorino ne fait pas le poids

face au fringant sergent Belcore.

Celui-ci a sorti la grosse artillerie

pour emporter le beau cœur

d’Adina : bouquet de fleurs en-veux-

tu-en-voilà, déclaration enflammée et

demande en mariage express. Le

soupirant éconduit tente alors de

forcer le destin en achetant à un

charlatan ambulant un philtre

d’amour...

Tristan et Yseult ont bu le

même philtre d’amour dans le

mythe médiéval mais chez Donizetti,

le ton n’est pas à la tragédie. L’œuvre

s’inscrit dans la tradition de l’«opera

buffa» où s’illustra brillamment Rossini.

Toutefois, aux éclats de rire de la

comédie succède toujours une émotion

tendre et vraie qui est la marque

caractéristique de Donizetti. 

C’est dans cet équilibre particulier

du sentiment amoureux que résident

l’originalité et la magie de l’Elixir

d’amour.     

La mise en scène

Les pizzas volent telles

des frisbees, les plats entrent crus

dans un four et ressortent cuits en

quelques secondes, les cuillères en

bois battent la mesure, la pâte est

étalée sur des dizaines de mè-

tres… La fantaisie du metteur en

scène, Adrien Jourdain, est aux

commandes de cette comédie de

Donizetti. 

L’humour est de toute évidence un

élément fondateur de la musique

de l’auteur de La fille du Régiment,

cet autre grand succès de Donizetti.

Il est omniprésent grâce à des

personnages hauts en couleur et

débordants d’énergie.

De cavatines en romances, le

charme et la fantaisie transpirent

dans cette œuvre. 

Le souhait de la production est de

proposer un spectacle riche en

imagination, où la gaîté alternera

avec la poésie des scènes roman-

tiques, afin que le spectateur

sorte du théâtre avec le sourire

jusqu'aux oreilles.

Adrien Jourdain

Distribution 

Adina, Nemorino, Belcore, distribution en

cours.

Dulcamara : PIerre-Michel Dudan

Orchestre

Opéra Côté Choeur (5 musiciens)

Chœurs

Vox Opéra

Petite forme :



Direction musicale

Antoine Terny

Mise en scène

Bernard Jourdain

Lumières

Fréderic Gibier

Chorégraphie 

Delphine Huchet

Interprètes 

Didon : Claire-Elie Tenet

Belinda : Géraldine Casey

Enée : Sébastien Obrecht

Piano : Antoine Terny 

Violon : Eloise Renard

Violoncelle : Aurore Daniel

Choeur Vox Opéra

Opéra de Henry Purcell

Livret de  Nahum Tate

Le sujet

Dido and Aeneas d’Henry Purcell

est un opéra baroque en trois actes,

d’après le Livre IV de l’Enéide de Virgile. 

C’est à la fois le premier opéra en langue

anglaise et le chef d’œuvre du compositeur.

Cet opéra de chambre mêle magistrale-

ment, telle une pièce de Shakespeare, la

comédie et la tragédie. Musicalement,

cette œuvre recèle un étonnant pouvoir

émotionnel, où la concision ajoute à la

tension dramatique et où la richesse mélo-

dique associée à un grand éventail de

styles vocaux, laisse libre cours à l’effusion

sentimentale. Le chant de Didon mourante,

cette lamentation qui reste le sommet de

l’œuvre, illustre parfaitement  ce trouble

qui nous étreint. 

Quant au chœur final, il est aussi puissant

que dans une Passion de Jean Sébastien

Bach.

La mise en scène

Les solistes évolueront sur

une aire de jeu centrale légèrement

surélevée. Cette estrade sera cernée

sur trois côtés par trente chaises qui

accueilleront les choristes. Sur le

côté, un pianiste, un violoniste, un

violoncelliste et un percussionniste

accompagneront les chanteurs.  

Quelques chaises et autant

de voiles suffiront à évoquer les lieux

et les sentiments des personnages : une

simplicité propice à éclairer l’essen-

tiel de la poignante destinée de

Didon.

Nous travaillerons sur les

oppositions entre le tragique et le

comique, entre le Bien et le Mal,

entre le fantastique et le réel, ca-

ractéristiques du style baroque. 

Les encouragements puis les

lamentations des choristes  seront

une projection des sentiments de

l’héroïne.

@Bernard Guillemet

Didon et EnéePetite forme :

@Bernard Guillemet



RITA, ou le mari battu
Direction musicale

Antoine Terny

Mise en scène

Adrien Jourdain

Scénographie : Isabelle Huchet 

Réalisation costumes : Isabelle Pasquier

Lumières : Fabrice Colin

Interprètes 

Rita : Géraldine Casey

Peppe : Richard Delestre

Gasparo : Marc Souchet

Piano : Antoine Terny

Opéra comique en 1 acte 

de Gaëtano Donizetti

Livret original en français de Gustave

Vaëz, créé à Paris, à l’Opéra-

Comique le 7 mai 1860

Le sujet

Une forte femme, Rita, aubergiste

mariée au doux Peppe, le maltraite

sans façon. Arrive Gasparo, premier

mari de Rita, que tout le monde

croyait noyé. Gasparo pensait lui

aussi être veuf et il venait précisé-

ment en vue d’obtenir un certificat

de décès afin de pouvoir se rema-

rier. Peppe veut saisir cette occasion

pour se débarrasser de sa femme et

rendre Rita à son époux « officiel ».

Rita, en se rappelant la vie que lui

faisait mener son premier mari, re-

fuse de le suivre. Rita et Peppe finis-

sent par se réconcilier, et Gasparo

les quitte après avoir donné à Peppe

quelques conseils sur la façon de se

conduire avec sa femme.

L’œuvre est courte (il s’agit d’un

opéra-comique en un acte) mais bien

construite et amusante. La partition

comporte quelques morceaux irrésis-

tibles, parmi lesquels le duo entre

Gasparo et Peppe (il s’agit pour les

deux hommes de se livrer à un jeu

risqué : celui qui perdra devra gar-

der Rita avec lui !) ou encore l’air

que chante Peppe lorsqu’il pense

être débarrassé de sa femme :  « Je

suis joyeux comme un pinson ». 

La mise en scène

Cette fable satirique offre des ressorts co-

miques multiples et surprenants, des di-

lemmes nouveaux, des conflits singuliers,

traités par Donizetti avec une énergie et une

vitalité jubilatoires.

Le trio de chanteur est clairement issu de la

Comédie italienne mais l’on sent bien que

deux siècles les séparent et qu’ils en sont une

relecture plus moderne. Rita n’est plus une

servante mais la tenancière d’une auberge

qui se permet de frapper son homme.

Peppé a l’énergie d’un Arlequin mais il n’en

a pas sa malice. Gasparo est, sans aucun

doute, le double du Capitan de la Comedia

del Arte mais il n’est pas un pleutre se don-

nant des grands airs. Il est violent de nature.

Pourtant, sans son intervention, il est proba-

ble que cette pièce n’aurait pas d’issue heu-

reuse.

Pour tout comédien-chanteur, Rita est un

régal car la musique de Donizetti est

bouillonnante, virevoltante. Avec les solistes,

nous dessinons des personnages hauts en

couleur, à la fois drôles et touchants.  En

hommage à la Comédie italienne et grâce

à cette proximité avec le public, nos artistes

auront l’occasion d’inclure les spectateurs

dans la comédie, de les prendre à parti.

Pour réussir un tel pari, il fallait non seule-

ment d’excellents chanteurs  mais également

des comédiens généreux. 

En plein air Dans une grange

Opéra de poche

Rita ou le mari battu est proposé

sous deux formes  :

- Dans  des salles dédiees, avec

possibilité de décor

- A domicile, dans un jardin ou un

salon...



La formation du jeune public

Elle fait partie intégrante de la vie

d’Opéra Côté Chœur. La compagnie pro-

pose chaque année aux établissements

scolaires des trois académies d’Ile-de-

France un projet pédagogique qui a pour

objectif de fournir aux enfants des bases

de connaissances et de références musicales,

esthétiques et techniques, de nourrir les ap-

prentissages fondamentaux, de réduire les

inégalités des chances.

La direction artistique de la compagnie ne

souhaite pas seulement amener les jeunes

au théâtre, mais aussi aller vers eux. Son

projet Découverte de l’Opéra est développé

en partenariat avec les municipalités, les

écoles de musique ou conservatoires qui y

sont rattachés, les écoles et collèges, et

avec les inspections d’académie dont elles

dépendent.

Le projet peut être envisagé en complément

de nos spectacles, ou indépendamment. Il

dépend de vos envies et de vos besoins.

Nous proposons trois formules aux établis-

sements scolaires.

1) L’apprentissage d’une œuvre au répertoire d’Opéra Côté Chœur avec cahier pé-

dagogique pour l’enseignant, présentation en classe de l’œuvre par nos intervenants,

rencontres avec les artistes du spectacle (chef d’orchestre, metteur en scène, solistes,

décorateur) et représentation gratuite pour les participants.

(Le dossier est à votre disposition sur notre site)

2) La réalisation d’un spectacle jeune public interactif en

complicité avec les conservatoires ou - et - avec les éco-

liers ou collégiens de l’agglomération. 

Actions culturelles et artistiques - Découverte de l’Opéra

3) La découverte de l’opéra en classe primaire, avec nos intervenants, sous forme 

d’ateliers hebdomadaires de chant lyrique et de mise en mouvement, des parcours de

spectateur et des rencontres avec des artistes et des professionnels du spectacle vivant.

Photo Grégoire Maisonneuve

Photo Grégoire Maisonneuve

Photo I. Huchet

Photo Grégoire Maisonneuve



Soutiens et contacts

Nous sommes soutenus par

Bernard Jourdain, directeur artistique 

06 24 36 71 12

opera.cote.choeur@gmail.com http://www.opera-cote-choeur.fr

Fando Egéa, administrateur

06 83 48 06 63

fandoegea@hotmail.com

Nous restons à votre disposition pour de plus amples informations 

sur notre compagnie et espérons vous rencontrer prochainement.


